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Les news de l’Aumônerie Catholique 

des Aéroports de Paris-Orly et Paris-Charles de Gaulle 

 
Octobre 2023 

 
’été est dernière nous ! Avec son lot d’évènements : les JMJ à Lisbonne, le voyage 

du Pape à Marseille, la coupe du monde de football féminin… mais aussi avec ces 

évènements dramatiques du tremblement de terre au Maroc, les inondations 

catastrophiques en Libye, les coups d’état au Niger, au Gabon, les réfugiés venus de 

la mer… les incendies ; la liste est longue. Il ne faudrait quand même pas oublier 

d’inclure une note positive à l’actualité : la coupe du monde de rugby. Et nos 

aéroports ont continué d’accueillir, de rassurer, d’organiser, de sécuriser. Mieux vaut 

établir des ponts que de construire des murs, comme l’écrivait Antoine de St Exupéry, 

n’est-ce pas ? 

Bonne reprise et bonne lecture. 

Du Liban via Pontoise vers Lisbonne ! 
 

Un jumelage a vu le jour en 2021 entre le 

diocèse de Pontoise et la communauté 

maronite de Sarba à Beyrouth au Liban, sous 

la responsabilité de Monseigneur 

Lalanne. Le 21 juillet 2023, nous avons eu la 

joie de voir ce beau partenariat se 

concrétiser par la venue de 20 jeunes 

adultes accompagnés du Père Joseph 

Tohmé qui nous spécifiait qu'ils sont tous 

très actifs et ont des responsabilités 

missionnaires dans leur paroisse. Ces jeunes étaient très intéressés de découvrir le 

L 
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ministère d'aumônier aux aéroports et la mission d'accueil, d'écoute, de soutien, et 

d'intercession qui est la nôtre.  

Nous les avons assurés de nos prières pour leur voyage et leur célébration des JMJ à 

Lisbonne aux côtés de milliers d'autres jeunes. Nous avons eu le plaisir de les accueillir 

à la porte de l'avion, de les aider dans leurs formalités administratives, récupérer leurs 

bagages, et de les accompagner aux arrivées où ils ont été accueillis très 

chaleureusement par des fidèles du diocèse de Pontoise, de Don Thibault Lambert, 

responsable épiscopal des jeunes, ainsi que de Marielle Buet du pôle jeunes de 

Pontoise.  

Ces jeunes avaient le sourire aux lèvres, la 

joie dans le cœur, et étaient heureux de 

transiter par l'aéroport CDG ainsi que par 

Pontoise pour visiter et échanger avec des 

jeunes et des familles du diocèse et de 

découvrir Paris et sa région pour la 

première fois. De belles rencontres 

fraternelles remplies du sourire de Dieu 

avant la poursuite de leur voyage vers Lisbonne pour y célébrer les JMJ 2023 !  

(Ilena & Louisiane) 

◼ 

Témoignage 
 

Le dimanche 23 juillet 2023, une vingtaine de jeunes 

en provenance de l’île de la Réunion ont débarqué 

tôt le matin à 0rly. Nous devions dans l’après-midi 

poursuivre notre voyage sur Split pour rejoindre les 

milliers de jeunes venus du monde entier pour vivre 

le Festival annuel à Medjugorje en Bosnie 

Herzégovine.   

Nous avons eu l’opportunité d’avoir une messe en fin de matinée à l’aéroport d’Orly. 

Nous avons été très touchés cette belle Eucharistie en plein aéroport. Nous y avons 

trouvé un accueil très chaleureux et très beau.  Nous tenons à remercier Elise pour sa 

disponibilité et le Prêtre qui a célébré cette messe pour nous. C’est un vrai cadeau 

d’avoir une chapelle dans les aéroports. Merci et soyez bénis.  

Pour l’équipe des jeunes, 
Rozenn. 
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Des ponts qui relient le ciel et la terre 
 

Il y a bientôt 25 ans à Paray-le-Monial, des jeunes ont prié 

pour moi, et j’ai reçu ce que dans le Renouveau 

Charismatique, on appelle l’effusion de l’Esprit, quand les 

grâces reçues au baptême et à la confirmation se déploient 

enfin, quand la source qui est à l’intérieur de nous est 

déblayée de ses gravats et qu’elle peut couler sans entrave.  

A l’occasion de cette prière fraternelle, l’un de ces jeunes 

avait eu pour moi l’image d’un pont sur une rivière : « Sois ce 

pont qui relie l’amour de Dieu au monde. C’est une grâce que 

le Seigneur te fait aujourd’hui ».  

J’ai gardé cette image, que j’ai toujours considérée comme prophétique et qui me 

correspond bien. Saint Exupéry regrettait en son temps que « les hommes élèvent trop 

souvent des murs et ne construisent pas assez de ponts ». C’est beau un pont, n’est-ce 

pas ? C’est ce qui relie les hommes entre eux. Et il y a donc aussi des ponts qui relient le 

ciel et la terre…  

J’ai toujours eu la foi. J’ai toujours aimé le Christ et 

ses paroles de feu dans l’évangile. J’ai toujours 

aimé l’Église aussi. Mon chemin de foi m’a conduit 

à m’engager dans le célibat consacré au sein d’une 

communauté nouvelle, la communauté de 

l’Emmanuel. Cela a pris le temps de 

l’accompagnement et du discernement, mais 

c’était au fond une évidence, et c’est aujourd’hui 

une joie toujours plus forte et intérieure. C’est le plus beau témoignage que je pouvais 

Lui rendre.  

Le jour de ma consécration, j’ai reçu de la part de ma communauté cette parole 

d’envoi en mission : « Continue à aiguiller vers le Ciel les hommes et les femmes qui te 

seront donnés de rencontrer ». Je la garde précieusement aussi, 

tout comme celle du pont sur la rivière.  

Car je ne travaille pas à construire des ponts. Je travaille dans les 

tours de contrôle de l’aéroport de Roissy. C’est un peu la même 

chose, non ? La tour de contrôle est bien ce qui relie ciel et terre. 

On nous appelle « les aiguilleurs du ciel ». 

Depuis jeune, je m’étais passionnée pour l’altitude de nos 

montagnes et pour tout ce qui pouvait voler. Naturellement, je 
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voulais devenir pilote de ligne, mais la conjoncture n’était pas favorable à cette 

époque-là, avec notamment un taux de chômage très élevé. En me renseignant un 

peu, j’ai alors décidé de m’orienter plutôt vers le métier de contrôleur aérien, qui 

offrait une sécurité d’emploi. Classes préparatoires, puis études à l’ENAC (École 

Nationale de l’Aviation Civile) à Toulouse, et voilà que je me retrouvais de l’autre côté 

du micro, à guider non pas seulement un, mais souvent 10 ou 15 avions à la fois. Cela 

m’a passionné, et me passionne encore réellement aujourd’hui.  

Depuis 25 ans que j’exerce ce métier, je ne me lasse pas de voir ces grosses machines 

partir. Grande aventure ; terres inconnues ; rencontre de l’autre ; rencontre de 

l’Autre ; désir du Ciel ; mystères de l’éternité… 

Comme contrôleur aérien catholique, j’ai donc la tête dans les nuages. Mais s’il fallait 

vous rassurer, je pense avoir aussi les pieds sur terre ! Notre mission première est 

d’assurer la sécurité des vols : ne pas amener 2 appareils au même endroit, à la même 

altitude, au même moment. On s’emploie à cela tout le temps ! 

Notre mission première est d’assurer la sécurité des vols : ne pas 

amener 2 appareils au même endroit, à la même altitude, au même 

moment. On s’emploie à cela tout le temps ! Le trafic d’un aéroport 

comme celui de Roissy demande d’être à la fois très calme et très 

rapide. C’est sans doute ce qui fait la complexité de ce métier.  

Enfin, il y a donc tous ces hommes et ces femmes que je côtoie, qui 
cherchent le bonheur et donc la vérité, même sans le savoir…Et 
ceux-là aussi, il faut parvenir à les aiguiller vers le Ciel, vers Jésus 
qui les aime et les attend, en donnant envie, en les aimant, en 
portant témoignage.  

 
Isabelle 
Roissy CDG 

◼ 
 
Une journée avec un pompier d’aéroport du Groupe ADP 

Pompier d’aéroport n’est pas un métier comme les autres ! Immersion aux côtés de 

Freddy Berneron, responsable du Service de sauvetage et de lutte contre l'incendie 

des aéronefs (SSLIA) de Paris-Orly depuis 2016, pour découvrir le quotidien de ce 

pompier émérite. 

de sauvetage et de lutte contre l'incendie des aéronefs 
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En première ligne pour porter secours, le 

pompier aéroportuaire joue un rôle clé 

dans la prévention des incidents. Il doit 

faire preuve de sang-froid, d’engagement 

et d’esprit d’équipe pour réussir ses 

missions. 

 

 

Pompier d’aéroport, un métier d’action 

« Être pompier aéroportuaire c’est lutter contre les incendies tout en œuvrant pour le 

sauvetage des personnes : les passagers, les membres de l’équipage de cabine, etc. », 

souligne Freddy Berneron. Son champ d’intervention est très large car il ne se limite 

pas au tarmac et englobe, selon les besoins, l’ensemble de l’emprise 

aéroportuaire. « Pour Paris-Orly, cela couvre l’aéroport, les bâtiments, les hôtels, les 

aérogares, les lignes de transport adjacentes… », précise-t-il. Ce cadre de travail 

comporte des règles, des technologies et des risques spécifiques. C’est pour cette 

raison que les pompiers d’aéroport suivent une formation initiale spécifique. 

Une bonne condition physique est 

indispensable pour faire ce métier. Sans 

oublier, la maîtrise de l’anglais qui est 

nécessaire pour communiquer avec les 

passagers et les équipes. 

Freddy Berneron 
Responsable du SSLIA de Paris-Orly 

 

 
Un métier aux multiples facettes 

 

La journée type d’un pompier du Groupe ADP commence par un briefing qui porte 

notamment sur les vérifications à faire. Il est suivi de séances d’instruction avec un 

apprentissage théorique et/ou pratique, puis d’un temps accordé à l’entretien des 

véhicules et aux entraînements sportifs. Cependant, en réalité, « aucun jour ne se 

ressemble », explique Freddy Berneron, « car notre planning peut à tout moment être 

chamboulé par une intervention, des visites ou des exercices ». Le maître-mot du 

quotidien de Freddy est l’adaptation. « Chaque intervention est différente et les 

évolutions technologiques du secteur de l’aérien font évoluer le métier ».  

Les pompiers en exercice - Paris Orly 
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Du développement de l’hydrogène aux biocarburants, de la robotique à la prise en 

compte des nouveaux risques terroristes et à la préparation d’un flux inédit de 

passagers lors des Jeux olympiques et paralympiques Paris 2024… Tous ces enjeux 

font que le métier de pompier d’aéroport doit s’adapter en permanence ! « C’est 

pourquoi, au sein du Groupe ADP, nous nous formons en continu ». 

Être pompier d’aéroport, c’est être au cœur des transformations du monde de 

l’aérien. 

Un cadre de travail unique au sein du 
Groupe ADP 
 
Paris-Orly a accueilli plus de 29 millions de 
passagers en 2022, et autant de risques 
d’incidents, des plus simples aux plus 
complexes. Son équipe de pompiers s’est fixée 
un objectif opérationnel de 2 minutes pour 
intervenir en tous points de piste. Cela 
suppose une organisation bien 

rodée. « Puisque la sécurité du terminal doit être assurée 24 heures sur 24 et 365 jours 
par an, nos équipes de pompiers se relaient et cela peut impliquer un travail en 
horaires décalés », précise Freddy. Dans un souci d’amélioration continue, le Groupe 
ADP adapte en permanence ses outils de travail et ses formations aux nouveaux 
enjeux. Aux côtés du secourisme et de la prévention, la protection de 
l’environnement occupe une place croissante dans les formations, en cohérence avec 
le plan stratégique « 2025 Pioneers » qui vise à créer un nouveau modèle 
aéroportuaire. 
 
Nous sommes formés à l’utilisation de lances à incendie nouvelle génération qui 
réduisent la consommation d’eau et l’utilisation de produits d’extinction qui peuvent 
être polluants. 
 

En constante évolution, le métier de pompier aéroportuaire suit de près les nouvelles 

technologies afin d’adapter au mieux ses actions de secourisme et de prévention. Un 

investissement personnel au quotidien est nécessaire pour réussir dans ce métier aux 

multiples facettes. 

Avec l’aimable autorisation de L’infolettre Entre voisins N°9 

 

 
 

https://entrevoisins.groupeadp.fr/actualites-evenements/comment-le-groupe-adp-se-prepare-t-il-a-accueillir-lavion-a-hydrogene/
https://www.parisaeroport.fr/groupe/strategie/2025-pioneers
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BILLET SPIRITUEL 
 

ous connaissez peut-être ce poème de Jacques Prévert dans lequel il est question 

d’un élève en difficulté, bien embêté par les questions du professeur ; il mélange 

chiffres et mots, dates et noms. Le poème s’intitule « Le cancre » et commence ainsi : 

« Il dit non avec la tête, Mais il dit oui avec le cœur. Il dit oui à ce qu’il aime, Il dit non 

au professeur ».  

Le cancre (Jacques Prévert) 

ll dit non avec la tête 

mais il dit oui avec le cœur 

il dit oui à ce qu’il aime 

il dit non au professeur 

il est debout 

on le questionne 

et tous les problèmes sont posés 

soudain le fou rire le prend 

et il efface tout-les chiffres et les mots 

les dates et les noms 

les phrases et les pièges 

et malgré les menaces du maître 

sous les huées des enfants prodiges 

avec les craies de toutes les couleurs 

sur le tableau noir du malheur 

il dessine le visage du bonheur. 

 

Cet élève, pourtant, voudrait dessiner, sur le tableau noir du malheur, avec des craies 

de toutes les couleurs, le visage du bonheur.  « Il dit non avec la tête, mais il dit oui 

avec le cœur. »  

Et ne sommes-nous pas nous-mêmes semblables à ce cancre : dire non avec la tête, 

mais dire oui avec le cœur. Ou l’inverse : dire oui avec la tête, mais dire non avec le 

cœur. Dire et ne pas faire.  

V 
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 « Un homme avait deux fils… » Ainsi commence la 

parabole que Jésus propose aux responsables juifs : 

« Jésus disait aux grands prêtres et aux anciens du 

peuple. » Le message est clair : Vous dites, mais vous 

ne faites pas… Vous prétendez être parfaits, mais 

vous n'êtes pas convertis. Et Jésus ajoute une 

provocation : « Les publicains et les prostituées vous 

précèdent dans le Royaume des cieux. » Il y a de quoi 

s’étrangler d’indignation.  

Le premier fils de celle parabole désigne donc probablement le peuple de la première 

alliance, qui a d’abord dit oui à Dieu, mais qui, finalement, s’est détourné du Christ. 

Le deuxième fils désigne alors les païens qui, dans un premier temps, ont dit non au 

Dieu unique, en pratiquant l’idolâtrie, mais qui, finalement, se sont tournés vers Jésus.   

Mais nous comprenons que l’intérêt de cette parabole va bien au-delà de son 

contexte historique : à nous aussi aujourd’hui, elle lance un appel puissant à voir 

autrement les refus donnés à Dieu ; elle invite à changer radicalement nos regards sur 

ceux qui disent non !  

Vous l’avez constaté : le père de la parabole est patient ; il ne se met pas en colère, ni 

contre le premier de ses fils, celui qui dit non, ni contre le deuxième, celui qui dit oui. 

Il leur laisse le temps de cheminer, de réfléchir, de changer d’avis, de changer de vie. 

Bien sûr, Jésus aime ceux qui ont une parole droite ; un peu plus tôt, dans le même 

évangile, au chapitre 5, Jésus a dit : « Que votre oui soit oui, que votre non soit non » 

(Mt 5,37). Mais Jésus n’en devient pas pour autant dur ou intransigeant.   

 Quel regard portons-nous sur ceux qui semblent dire non à Dieu ? Et quel regard sur 

nous-mêmes ?   

Regardons peut-être d’abord nos propres familles. 

Nous avons tous été adolescents. L’adolescent, par 

principe, commence par dire non, par s’opposer. 

Pour exister, il veut montrer qu’il est libre, et que, 

s’il obéit, c’est par lui-même et non parce qu’on le 

lui a imposé ! Je parle des adolescents, mais, comme 

adultes, nous sommes parfois des « adulescents ». 

En famille, essayons de changer nos regards sur l’autre : lui faire confiance, ne pas le 

braquer, ne pas l’acculer à des conflits sans retour ; savoir attendre, avec patience, 

qu’un conseil, une parole ou un geste d’affection finisse par faire son effet, sans 

s’imposer par la force.   

Regardons aussi notre vie en Église, dans la société d’aujourd’hui. Exprimer notre foi 

et la mettre en pratique, dans la société contemporaine, n’est pas évident. Une 
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première difficulté est la peur de ce que les autres vont dire ou penser. Nous nous 

soucions de l’opinion des autres ; nous craignons d’être jugés si nous ne pensons pas 

comme eux. Nous avons peur d’avoir une mauvaise image ou de faire l’objet de 

critiques. Et notre oui, alors, se camoufle, s’émousse…  

Il nous arrive aussi de dire oui à certaines situations qui, pourtant, ne nous 

correspondent pas, simplement pour obtenir en retour l’approbation des autres. 

Nous voulons que les autre nous apprécient ; nous cherchons à nous sentir acceptés 

et aimés par eux, quitte à mettre de côté nos valeurs ou nos principes.  Enfin, il arrive 

que nous disions oui parce que nous ne sommes pas capables de justifier un non : 

nous manquons d’arguments, nous n’avons pas suffisamment étudié la question. 

Nous sommes insécurisés d’en parler, et il vaut mieux alors dire comme les autres…  

Je me souviens de la phrase de Bernadette, à Lourdes, qui disait au curé : « Je suis 

chargée de vous le dire, pas de vous le faire croire. » Nous ne sommes pas chargés de 

convaincre les autres :  simplement, nous pouvons témoigner de ce que nous vivons, 

et, ainsi, les inviter à la joie de l’évangile. Mettons-nous au service de la communauté, 

et laissons cet appel faire son chemin librement en l’autre. Bien sûr, l’annonce de 

l’évangile rencontre des refus, des oppositions : à nous d’accompagner patiemment, 

de proposer à nouveau, sans imposer.  

L’évangile de ce dimanche Matthieu 21,28-32 nous rappelle judicieusement qu’il ne 

suffit pas de dire "amen" ; il faut encore vivre cet "amen", s’engager à travailler 

ensemble à la vigne du Seigneur, aller dans le monde pour y devenir des artisans 

d’amour, de justice et de paix, spécialement auprès des plus petits, des plus pauvres, 

des exclus. C’est à notre amour que l’on reconnaîtra la vérité de notre oui […]  

Extraits de l’homélie du chanoine Joël Rochette 1er octobre –  

Le Jour du Seigneur 

  

◼ 
 

Pour nous rencontrer, vous accueillir et vous écouter 
 

Présente sur les deux plateformes, l’aumônerie catholique reste à votre disposition.  

 
PARIS CDG 
 
Chapelle du Terminal 2 F en zone publique : célébrations les dimanche à 11h30 et les 
mardi, jeudi et vendredi à 12h15. 
 

Toujours la possibilité d’organiser une messe à condition de contacter bien à l’avance 
le P. Piotr. 
 

https://nospensees.fr/accordez-vous-de-limportance-lopinion-des-autres/
https://nospensees.fr/accordez-vous-de-limportance-lopinion-des-autres/
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Si vous souhaitez assister à une messe le dimanche à 10 h : T2 E porte L (Zone de 
transit, près de Yotel), ou T1 (zone publique) - Il faut contacter le Père Piotr, la veille. 
 

Chapelle du Terminal 1 : célébrations les lundi et mercredi à 12h 15. 
 
Père Piotr Andrzejewski  piotr.andrzejewski@adp.fr 
Diacre Cyril de Castellan  cyril.decastellan@adp.fr 
Louisiane Rose   louisiane.rose@adp.fr 
 

 

 
L'aumônerie de Roissy a son Instagram : Aumônerie catholique Paris CDG 

(catholic_chaplaincy_paris_cdg) 

Adresse mail de l’Aumônerie CDG : aumonerie.roissycdg@gmail.com 

 
PARIS ORLY  
 
Au niveau 2 d’Orly 4, à la chapelle (presque en face de l’espace détente qui remplace 
le Mac Do) et au bureau d’accueil (mezzanine) ainsi qu’à Orly 2 (niveau 0 porte 22 A). 
 
Les célébrations eucharistiques ont lieu chaque mardi, vendredi et dimanche à 12h00 
à la chapelle. 
 
Accueil et célébrations sur demande.  

 
Père Yves Chalvet de Récy yves.chalvetderecy@adp.fr 
Sœur Thérèse Dembele  therese.dembele@adp.fr 
Elise Rubal    elise.rubal@adp.fr 
 
Adresse mail de l’Aumônerie d’Orly : aumonerie.catho.orly@gmail.com 
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